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N O U
iiôifiances , mourut à Paris en
172.4 , à 77 ans . A la piété
tendre qui l ’animoit , il joignoit
un caraélere bon & officieux.
L’édition des Œuvres de Caf-
fiodore eft le fruit de fon tra¬
vail & de celui de D . Garet
l'on confrère . 11 travailla , avec
dom Jean du Chefne & dom
Julien Bellaife , à l ’édition des
Œuvres de S . Ambroife , qu’il
continua avec dom Jacques
Friches. On a de lui 2 vol. ,-fous le titre d 'Apparatus ad
Btbliothecam Patrum , Paris ,in- fol . , 1703 &. 1715 . Le 1cr.
vol . eff rare , & le fécond plus
commun. On lés joint à la
Bibliothèque des Peres de Phi¬
lippe Desponts , Lyon , 1677,
27 voi . in - fol . , Si avec YIndex
de Siméon de Ste . Croix , Ge-
nes , 1707, in - fol . Le tout forme
30 vol . Il y en a qui ÿ joignent
Bibliotheca Patrum primitiva.
Ecclefia , Lyon , 1680 , in -fol . La
Colleéfion de dom le Nourry
renfermedes Differtationsrem¬
plies de recherches curieufes
& favantes fur la vie , les écrits
&. les fentimens des Peres ,dont il éclaircitun grand nom¬
bre de paltages difficiles. Oh a
encore de lui une Differtation
fur le Traité De Mortibus per-
fiecutorum, Paris , 1710 , in-8°.il prétend mal- à - propos que
ce Traité n ’eft point de Lac-
tance ( vovcr ce mot ) .

NOUSHIRVAN , roi de
Petfe,qui mourut , dit- on , en
.579 , a été célébré pour fes
vertus Ôt fa fage adminiftration.
Saade rapporte de lui pluiieurs
traits admirables, & fur- tout
de faees inflruéfions à fon fils,
que l ’abbé Fourmont nous a
données , traduites d’un ma-
nufcrit turc . Mais il y a toute
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apparence que c’efl une morale
mife en action , St le portrait
d ’un roi tel qu ’on voudroit qu’il
fût . On en cite l’anecdote fui-
vante . « Etant à la chaile , & ,
» p'reffé par la faim , il fit pré-
» parer un repas de gibier
» qu’il avoit tué , mais il n ’a-
» voit point de lel . I ! en envoya» chercher au village le piu*
» prochain , & défendit de le
» prendre fans le payer . Quel» mal arriveroit -il , dit un des
>» courtifans , fi Ion ne payait» pas un peu, de fiel? — Si u
» fiouverain , répond Noushir-
» van , cueille , une pomme dans
» le jardin de fon fiujet , le
» lendemain les courtifans dc-
» potiilleront l ’arbre ».

NOYER , ( Anne -Matgue- -
rite Petit , femme de M. du )
naqnit à Nifmes vers l ’an 1663.Sa mere étoit de !a famille du
P . Cotton , confeffeur de Henri
IV . Après avoir abjuré le Pro-
teftantifme danslequelelleétoiî
née , elle époufa M. du Noyer,
gentilhommedebeaucoupd ’ef-
prit & d’une famille diftinguée.
Puis revenant à fes erreurs,elle s’enfuit en Hollande avec
fes deux filles , pour les pro-feffer librement. Sa plume lui
fut une reffource dans ce paysde liberté , ou fi l ’on veut de
licence . Elle écrivit des Lettres
hijloriques d’une Dame de Paris
à une Dame de province, en
5 vol. in- 12 . La derniere édi¬
tion , eft en 12 vol . in- iS,
parce qu’on y a ajouté les Mé¬
moires de madame du Noyer
6 une fuite à fes Lettres . Elle
ramaffoit les fottifes de la pro¬vince , & on les prenoit dans
les pays étrangers pour les nou¬velles de la cour. Elle mourut
en 1720 , avec la réputation
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d 'une femme bizarre . Elléavoif
paru à la cour , où elle fe cou¬
vrit de ridicule ' par fa hauteur ;
& avoit vécu long - tems en
province , où elle recueillit des
rifées par de iaux airs de cour.
Ses Mémoires, imprimés fépa-
yément en un vol . in- 12 , ne
donnent pas une grande idée
de la folidité de fon caraétere,
quoiqu ’elle les eût écrits en
partie pour faire Ion apologie.
On aimpriméune fatyre contre
elle , intitulée : Le Mariage pré¬
cipité, comédie en trois aâeS
en profe , Utrecht , 1713, in- 12.

NOYERS , ( Hugues de)
évêque d’Auxerre en 1x83 , fut
informé de quelques grands
défordres de Pierre de Cour-
tenai , comte d’Auxerre , qui
le forcèrent à l’excommunier.
Le comte , pour s’en venger,
«mafia tous les eccléfiaftiques
de l ’églife cathédrale . L’excom-
rhunication , qui dura affeZ long-
tems , fut enfin levée , à con¬
dition que le comte déterreroit
un enfant qu’il avoit enterré
dans une faîie de l ’évêché , &
qu ’il l ’apporteroit pieds nus &
en chemife dans le cimetiere ;
ce qui fut exécuté à la vue dé
rout le peuple . Ces ufag-es,
facrés dans des tems que nous
nommons barbares , & qui au¬
jourd ’hui paroîtroient bien ri¬
dicules , avoient le précieux
effet de punir & de contenir
la violence des hommes fcélé-
lats & puiffaps. Hugues mourut
en 1206.

NOYERS , ( Milès de ) ar-
riere -petit - neven du précédent,
fut fait maréchal de France en
1301 par Philippe le Bel , au¬
quel il rendit de grands fervi-
ces . 11 fe démit de cet état
polir être porte - oriflâme , Sc
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en cette qualité il fe trotfVS
l’an 1328 à la bataille de CaiTeb
L ’avis qu ’il donna à propos ,
avant l ’aélion , à Philippe dé
Valois , près d ’être enlevé par
les Flamands , fut U caufe dù
falut de ce prince 6t de la vic¬
toire . 11 combattit auffi à là
bataille de Créci en 1336 . Il
avoit conkillé au roi de remet¬
tre le combat au lendemain.
Son avis fut goûté , mais il ns
fut pas fuivi , & les Anglois
furent vainqueurs . 11 fut nom¬
mé exécuteur du {eftament de
Louis Htitin , & mourut en mo

NOYERS, ( des ) voyep
Sublét.

NUENARÏUS ou A Nova
Aquila, ( Herman ) comte du
S . Empire Romain , ni dans
le duché de Juliers , prévôt de
l ’églife métropolitaine de Co¬
logne & de la collégiale d’Aix-
la - Chapelle , fut envoyé par
Charles d’Autriche , roi d ’Ef-
pagne , pour folliciter la cou¬
ronne impériale auprès des
princes d’Allemagne , & mou¬
rut en 1 ^ 30, à39ans,à ladiete
d’Ausboorg , affemblée par
ordre de Charles -Quint . On a
de lui : I . De Origine & Sedibus
prifeorum Francorum , Bâle ,
1532 , dans les Sermones cofi-
vivales de Peutinger , édition,
d’iene , & dans Divtms , édit,
de Louvain , I7S7- II . DeGallia.
Belgica commentarioltis , An¬
vers , 1384 . Il y a des remarques
curieufes , que quelques cri¬
tiques ont traitées trop lefle-
ment . [ II . Annota '. iortes aliquot
herbarum, dans l’herbier d’O-
thon Bronsfeld , Bâle , 1 ^40.
IV . Vita Caroïi Magni per
Eginhardum feripta, Cologne ,
IÇ2I . Il eft le premier éditeur
de cet ouvrage . V . Camina

aliquot -,
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